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d'obtenir nn délai, en vue d'éviter de payer 
une indemnité et d’être tenue pour respon
sable par l’Europe." A. C. LAROSEtican ; les journaux du parti catholique, en 

effet, soutiennent qu’il faut entretenir des 
relations amica'es avec la France, 
quelle, seule, on peut 
tenu dans les questions spirituelles, puis
qu'elle est ls fille aînée de l’Eglise 
journaux prétendent aussi et ils insistent

être de soutenir ouvertement la République 
française dans les questions politiques, sur- 
tout dans celles qui eont contraires à la tri
ple alliance.

C’e*t sur la ba«e de cette double nécessité 
que l’accord finira par se faire.

Seulement, comme il est écrit au livre des 
destins que l'Italie payera — et jusqn’à la 
dernière obole 
fautes que l'ambition, la suspicion maladive, 

chagrine ou la mégalomanie de ses

est à craindre que les conférences de Munich 
n’aboutis' ent A un traité boiteux et mal 
assis oit les sacrifices de la péninsule ne 
trouveraient pas les compensations indispen

L’histoire des négociations aveu la Suisse 
est instructive 
ont émis des prêtent!

helvétique, libre et neutre, n’a pas hé
sité un instant à repousser. Les prétentions

1JZZtZ* ™™™ART «MM BEE lar
pter pour etre sou L’ANGLETERRE ET LE PORTUGAL 

Londres, 29 sept.—Une dépêche que le 
Times a reçue de Lisbonne lui annonce qve 
la question du chemin de fer de la baie de 
Delsgoa cause une grande inquiétude dans 
les cercles officiels

Comptable. Auditeur, Syndic
ACEJtT D'ASSURANCE

(FEU, VIE ET ACCIDENT,)

121 Rue Rideau

t“Un nouveau membre du cabinet 
fédéral a été mis ces jours derniers 
en accusation : M. Haggart, com
missaire général des postes.

C’est heureux que la session fut à 
la veille de se clore, car du train 
dont on semblait y aller, toutes les 
sommités politiques eussent proba
blement été appelées à défiler de
vant une commission d’enquête.

M. Langevin, M. McGreevy, M. 
Chapleau ont ouvert la procession 
et M. Haggart devait en fermer les 

ge-
Plus fortuné que ses collègues, 

M. Haggart, quoique décrété d’ac
cusation. a échappé aux angoisses 
qu’entraîne toujours après elle une 
enquête parlementaire.

Il a eu en effet cette bonne fortune

les fraie de» erreurs et dee

U VALLEE DE L’OTTAWA La langue fi 
gaise en Russie

Ces

nmea d'Etat lui ont faitjournal Hebdomadaire à 16 pages point que la politique du Vatican doit
* IMPORICe fait provient de 

hruite disant que le gouvernement avait 
reçu les clauses de Varhitrage concernant 
cette question et qn’il devait y répondre 
dans les trente jours.

BUREAUX : 414 et 416 Rue Susse*
OTTAWA, OJSTT- CHRUNIQDE DE PARIS

TELEPHONE 189
Collections faites promptement! liraLA LANGUE FRANÇAISE EN RUSSIE 

Saint Pbtkksbovki;, 26 sept.-—Les No- 
vosTi annoncent qu’il est question de fonder 
à St-Petersbourg.avec le concoure d'un syn
dicat parisien, dans lequel figurent des re
présentante delà presse de Paris 
niété par actions ayant pour but de créer 
une école primaire supérieure où l'enseigne
ment aura lieu en français, à l’exception des 
«ours d’histoire le Russie, de lan

Mardi 29 Septembre 1891 Le comte de Valbom, ministre dee affaires 
étrangères <lu Portugal, a eu hier nne entre
vue avec le délégué qui a été envoyé à 'a 
haie de Delagoa pour examiner, au point de • en to 
vue technique, les moyens de défense du ve° 
Portugal contre les réclamations de l'An— or 
g le terre.

lesmanoeuvp.es
EN RUSSIE

l’Allemagne et l’Autriche 
que a Confédéré- Montres et Bijouteries

tous genres et de toutes qualités. Seront 
dues à 25 pour cent au dessous des prix 
maires. Chaque Article est garantie tel 

que représenté,sinon l’argent vous sera remis 
Chez H. NOREZ, No. 30 rue Rideau, (près 
du Pont des Sapeurs.) Réparations de Mon- 

Horloges garanties «

ECHOS DU JOUR I

LA FRANCE ET LE VATICANLe bruit oourt que M. Meredith fera par
tie du nouveau cabinet.

Il semb'e être entendu que M. Tarte va 
suivre M. Chapleau.

On parle de M. Geo. Desjardins comme 
futur ministre.

Il est fort probable que le remaniement 
minis'érie! aura lieu la semaine prochaine.

M. Laurier a pu réussir hier soir, a modé 
ré l’infatigable McMullen fatigant.

seront toujours IA : ce qui fera défaut cour 
l’Italie, enchaînée à ses grandes alliances, ce 

de les repousser et «le Americasera la possih 1 
pre les pourparlers.

LA QUESTION CHI
NOISE L’ACCIDENT DE BURGOS 

Madrid, 29 sept. — Une dépêche de Bur * 
gos dit que trois autres personnes ont 
combé aux blessures qu'elles avaient 
reçues lors de l’accident de chemin de fer 
qui a eu lieu jeudi entie Saint Sébastien et 
Burgos, ce qui perte à 24 le nombre des 
morts. M. Lucas, l'artiste anglais, blessé 
dans cet accident, réclame £5,00(1 de dom
mages et intérêts à la compagnie de chemin

modérés.
et à des prix

Aigue
et d’instruction religieuse pour les élèves de 
la re'igion orthodoxe, qui se feront en russe.

Le journal ajoute que le gouvernement ne 
s’oppose pas en principeàla fondation de cette 

immission a déjà été n

LA PROCHAINE GUERRE
La Gazette de Turin

article sensationnel qui est, dit-
que son cas,— pour employer un 
terme généralement usité au palais 
—qui n’était pas sensiblement meil
leur que celui de ses collègues traî
nés devant les commissions, a été 
mis au jour à la derniere heure, au 
moment où la députation ahurie, 
ennuyée, presque abrutie par plus 
de cinq mois de session, ne sou
pirait qu’aprôs la rentrée dans ses 
foyers. f

Nous ne disons pas bien entendu 
que M Haggart eut ét" inévitable
ment trouvé coupable de ce dont on 
l’accusait II ne sulfit pas en effet 

Carthy vent devenir juge en chef do la Cour qv’uiie accusation soit formulée
pour que l’on puisse conclure de 
suite à la culpabilité de l’inculpé. 
Mais enfin une accusation directe

L’ANGLETERRE et le PORTUGAL Rome, 29 sept.

elle le résumé d’nne conversation

CHEMIN DE FER

Intercolonial
K

Tentative de déraille
ment

école, et qu’ 
tituée pour réaliser lé projet en question.

haut personnage de lu triple alliance.
“ Les armes résonnent déjà, commence 

l’article, d<
les expériences continuelles 
pressentiment et le dessein de les faire ser- 

Les préparatif!-, surtout du côté de la 
France, de VAUemagno et de l’Autriche, 
sont poussés si loin qu'ils ne pourraient pas 
l’être davantage à la veille d'une entrée en

- -Coiu d
les revues, les manœuvres et 

mais avec le
La route directe entre l'Ouest et tous lea 

points du bas du St. Laurent, île la Baie 
des Chaleurs, province de Québec ; ainsi 
que le Nouveau Brunswick, la Nouvelle 
Ecosse, Vile du Prince Edouard, le Cap 
Breton, les Iles de la Made eine, Terre- 
neuve et St. Pierre.
Les trains 

Halifax,

LA QUESTION CHINOISE 
Paris, 29 sept.—Le JoVR dit que le gou

vernement chinois a donné aux jésuites une 
•tendue de terrains à titre d’indent* 

nité pour les pertes subies par l’ordre inon
dant les dernières émeutes.

L’Esirnut adresse des compliments à M. 
les de fond et L'ACCIDENT I)H BURGOSTarte dans ses 

respondant de Montréal lui chante ponilles. immenseNOTJVilIiLKS JD JC PARTOUT TENTATIVE DE DÉRAILLEMENT 
Paris, 29 sept.—Le train-poste de Bor

deaux à Paris a manqué de dérailler bit r 
entre Ruffec et Civray. Une main crimi
nelle avait attaché en cet endroit, en travers 
de la voie,des rails pesant deux cent» ki'og-. 
On s’est aperçu a temps de cet obstacle, 
mais on n’a pas encore pu découvrir le cou-

Le Canadirn publie un long article sur la 
situation politique à Québec, dont nous 
aurons peut-être occasion d’en parler.

express quittént Mo 
les jours (dimanches excepté) 

ces pointa

(Service spécial de dépêches télégraphiques) OTTjSaint Pétkksbovr<;, 29 sept. — LeGuAsii* 
à la Ri'ssie une neutralité

loua les jours (dima 
rendent à destination decampagne.

On assure que es rôles sont déjà distri' 
hues en Autriche, et que 
emploiera immédiatement toutes 
à contenir la Russie : sa marine ee joindrait 
de suite à celle de l’Italie pour agir énergi
quement dans la Méditerranée, tandis quu 
la flotte anglaise resterait en observation 
prête à accourir, dans le cas, peu probable, 
où la flotte française aurait la supériorité, 
ou dans le cas de tentative, de débarque 
ment. Un corps d’expédition italien péné
trerait dans le Dauphiné au moment mémo 
où l’armée allemande franchirait par deux 
ou trois points la frontière française. La 
Belgique se laisserait forcer la main. La 
lutte serait formidable, mais de courte du - 
rée et peut-être la France sera t elle jetée 
à terre avant que la Russie ait pu l’aider 
efficacement. *

Le personnage de qui nous tenons ces 
opinions, continue l’organe italien, nous a 
donné à l’appui de son hypothèsedes raisons 
et des détails très convaincants dont l’expo
sé dépasserait les limites d’un article de 
journal. Nous nous bornerons donc à rap
porter ce que l’éminent étranger nous a dit 
sur les conséquences probables d’

'"où la France serait de nouveau et dvtiniti 
veinent vaincue.

ch»
damn" conseil e 
absolue vic-à-vis de la Chine. Tout antre 
politique, dit ce journal, ne fera que profiter 
aux intérêts anglais et français, tout en com
promettant la sécurité de la Russie d’Asie 
et en favorisant la suprématie anglaise - Ians 
le Pacifique. Au contraire, une neutre ité 
judicieuse préparera a
russo-chinoise, qui constituerait une arme 
utile contre la Grande Bretagne dans l’Ex 
trême—Orient.

Quelques personnes croient que M. Mc COURRIER DE BERLIN
particulier)

ngement de
30 minutes.

Les chars des trains express directs sur le 
Chemin de l’Intercolonal sont brillamment 
éclairés par l’électiicité et sont chauffés par 
la vapeur de la locomotive même, ce qui 
ajoute considérablement au confort et à la 
sécurité des voyageurs

A tous les trains dir 
chars réfectoire et dortoirs, nouvea 
élégants de même que les chars salons

Les bains de

.•ett«* puissance(l)e Peininres [ 
Peinture 

Taniss 
Vitr

Bk.ri.in, 29 sept. —Munich continue d’êtreSuprême
le siège de négociations qui font beaucoup 
moins île nruit que les opérations militaires 
et ont beaucoup moins d’éclat que les céré
monies de gala de la cour, muisqui ont peut- 
être une importance plus réelle.

Il s'agit de l’élaboration d'un traité de 
commerce entre l’Allemagne et l’Autriche, 
d’une part, et VT aile, de Vautre. L’échec de 
la tentative de lal ier la Suisse à un nouveau 
système de zollverein de l'Europe centrale 
n’a fait que rendre plus désirable, pour ne 
pas dire plus necessaire, la conclusion d’un

cord avec l’Italie.
Toute la politique douanièie du cabinet 

de Berlin repose, pour le moment présent, 
sur a conception grandiose d'une sorte de 
ligue universelle des puissances curopé- li
nes qui formerait sur le terrain économique 
le juste pendant de la triple allianc e sur le 
tei rain politique. Etre exclu ou s’exclure 
de cette union, ce serait, dans la pensée des 
auteurs de ce beau plan, se vouer à un isole
ment dangereux et à une sorte de quaran
taine morale et commerciale. Il va do soi 
que es premiers pas faits dans cette voie 
peuvent être décisifs. Si 1 Italie, après la 
Suisse, renonce à dresser un projet de traité 
qui puisse servir de base à un accord perma
nent, les visées ambitieuses des inventeurs 
du nouveau zol verein seront bien malades.

Aussi a-t on résolu de procéder avec 
toutes es précautions, avec tout l’art possi
ble à l’élaboration préalable d’un texte qui 
puisse servir d’objet de discussion. Four le 
moment, les commissaires et exoerts des 
trois puissances se livrent à çv q Von a 
dénommé une première lecture ilu proje* 
tarif. l)e vrai, v est avant tout à dégrot-nir 
la matière et à tuilier la besogne que servirt 
cette formalité.

On dit dan» certains cercles, que M. Pat
terson ex-député d’Eseex, doit entrer dans 
le cabinet lors du prochain remaniement.

On annonce de Québec que les trois juges 
suggérés par M. Angers ont accepté l’offre 
de former la commission royale.

avait été formulée par un député 
de la Chambre di-s Commune* ; (Continuation sur la troisième page)voie à une alliance rects sont attachés decette accusation a même été mo 
tivée, et il est raisonnable de croire 

dans toute autre circonstance LES MEILLEURES
l’inculpé eut été tenu de passer 
par les fourches caudines d’une en
quête.

Mais le gouvernement l’a déclaré 
par la bouche de l’un de ses mem
bres : la session est trop avancée 
jiour entreprendre un nouveau pro 
cès. Et c’est à cette circonstance 
que M. Iiaggarl va devoir d’être 
laissé en paix, au moins pour la ses
sion actuelle.

mer les plus en vogue, ainsi 
b de pèche les plus recherchée 
la route de l’Intercolonialqul

i les endroits 
t situés sur

On craignait hier à Québec 
■ur Spencer Wood, les journaux de la vieille 
cité disent que cette nouvelle est très exa
gérée.

L’élection des of*

Le correspondant 
- On sait actunllc-

Londrks, 29 sept, 
parisien du T km rs dit 
ment que les gouverneurs des provinces -chi
noises où te sont produites des émeute» ont

attaque Vues photographiques M
L'attention des 

sur les grandes I
transport de la farine et en général de toutes 
les marchandises à destination des Provinces 
de l'Est de Terreneuve, aussi pour l’expor
tation de grains et des produits expédiés aux 
marchés de l’Europe.

Pour billets et informations concernant le 
prix et le passage s’adresser à,

E. KING, agent des billets,
27 rue Sparks, Ottawa, ou à

E. W. ROBINSON, 
Agent du Fret et dee Passagers 

r l’Est, P.Q

expéditeurs est appelée 
facilités offertes pour ed’Ottawa peuvent être obtenues àformellement refusé d’être tenus respo:nsu- 

faite ; ils ont aussi déclaré <: [u’ilde l’Institut Cana
dien-français aura lieu jeudi soir, le 1er 
Oct. On parle très favorablement de la can 
didature de M. Goboil à la présidence.

M. McCarthy n'ayant pas été suivi par 
■es amis, les cqual iightietes, va mainte 
nant profiter de la première occasion pour 
les lâcher.

était impossible de payer aucune indemnité 
Il faut en conclure que la circulaire d 
Chine aux puissances n’avait pour but que

L’ELITE STUDIOla

(Autrefois Pittaway & Jarvie.)
L’argument donné par le leader 

de la Chambre des Communes, 
pour n'ètre pas inattaquable, ne 
manque pas non plus d’une certaine

On ne peut raisonnablement exi
ger d’une chambre composée en par
tie d-* professibnnels et d’hommes 
d’aff tires, qu’elle s’érige en tribunal 
permanent.

Chacun des membres do la repré
sentation nationale a ses affaires 
particulières qui appellent son at
tention et retenue comme elle l’a 
été pendant cinq mois par les af
faires publiques, la députation est 
bien justifiable de demander au
jourd'hui qu’on lui permet de 
soigner ses intérêts propres. La dé
putation n’aura pas du reste volé ce 
repos qu’elle sollicite ardemment. 
Elle a fait un travail effectif et l’é 
puration qu’elle a commencée avec 
succès peut se continuer dans les 
sessions qui vont suivre.

Pour cette raison, nous estimons 
une le gouvernement était justifiable 
de ne pas favoriser la création de 
nouvelles comnrssions d’enquête 
A moins de vouloir consacrer le 
principe que le parlement doit sié
ger en permanence, il ne pouvait 
agir autrement. ”

Nous venpns de citer notre cou 
frère de L’Evénement avec lequel 
nousnotis accordons habituellement, 
mais dont nous ne partageons pas 
entièrement l’opinion cette fois ci. 
Les accusations portées par M L's- 
ter contre le ministre Haggart sont 
des plus graves et des plus compro
mettantes à tel point que eussent- 
elles été prouvées, la carrière poli 
tique de ce ministre était brisée.

Or il nous semble qu’en face d’ac 
eus liions de ce genre, le gouverne 
ment a fait preuve de faiblesse en 
invoquant la raison qu’il a invoquée 
pour refuser l’enquête.

Si le ministre de la justice a con
fiance dans l’innocence de son collè
gue, il est injuste de laisser planer 
sur sa tête line accusation qui est de 
nature à émouvoir l'opinion publi
que à son égard.

Si d’un autre côté, il craint que 
M. Haggart soit coupable et qu’il 
veuille temporiser, il fait une grande 
injustice à l’opinion publique.

En effet, l’on sait, que des élec
tions partielles,—occasionnées par 
suite de nombreuses contestations 
de part et d'autre,—devront avoir 
lieu dans plus de quatre vingt com
tés, soit du renouvellement de près 
de la moitié de la Chambre des 
Communes.

Les électeurs de ces quatre vingt 
comtés n’ont-ils pas le droit d’exiger 
que ces ao usalions portées contre 
un des chefs du parti conservateur, 
soient renvoyées et que son carac
tère d’homme politique ne soit nul
lement entaché, avant qu’on leur 
demande de continuer leur appui à 
ce parti.

_A.tv.TI117 Rue Sparks.
De Moire
PEINT

1364 rue St. .Jacques, en face du 
St. Lawrence Hall,

D. POTTINGER, Surintendant Général, 
Bureau du Chemin de Fer, \ 

Moncton, N.B., 18 Juin, 1891./

Plusieurs personnes affirment, que c'est 
l'intention de M. Tarte d’abandonner son 
mandat de député pour se livrer exclusive
ment au journalisme.

Dans un discours prononcé lun li. Von Ca- 
privi a déclaré que la paix de l'Europe n'é
tait aucunement menacée par les derniers 
événements.

L'Etkndard dit que le language de 
l'Ei.EtrrxiR et dels Ivstick est fait pour 
provoquer ahsolumt.it et malgré tout un 
renvoi d’office.

Il paraît que le jeune roi de Serbie, Alex
andre 1er. fila de 1 ex-roi Milan, est fiancé 
à la princesse Hélène, tille du prince de 
Monténégro.

On annonce que le clergé de France est 
satisfait du résultat de la loi obligeant les 
ecc’ésiaetiques à servir dans l’année. Leur 
présence au milieu des soldats a produit un 
bon effet.

On croit généralement quo M. Tarte doit 
prochainement aller résider à Montréal, ou 
il publiera Lk Canadien comme journal du 
matin, La Presse en devenant l’édition du 
soir. Ces deux journaux seront les organes 
de M. Chapleau.

OTTAWA. Montréal

^’EXPOSITION.guerre

NEVI LLE
On comprend que la triple alliance ne sc 

contenterait pas d’une indemnité pécuniaire 
mais exigerait encore de sérieuses garanties 
ponr l’avenir et, si on n'entonnait pas le 
Finis fiat'i.r, on réduirait du moins la

Prep<SUCRE97 RUE RIDEAU.Concitoyens, vous ave/ bien agi hier 

Continuez.
Tout est en votre faveur.
Beau temps !
Voyage rapide !
Beaucoup «le curiosités !

ignore le mot
Retournez-y aujourd’hui 
Venez de bonne heure.
Venez souvent.

Une demi-jc 
rains de l'Kxp 
votre existence

Toutes prêtes po 
rivalisent avec les n 
tures du Dominion

Ce Magasin de
France domptée à des proportions très li
mitées en l'isolant en quelque sorte par la 
création autour de la France de petits Etais 
indépendants, constitués à ses dépens et 
destinés à faire cesser toute espèce ils con-

VINS
—ET—

LIQUEURS
Leurs Çlitc courageux, infatigable, qui

B OTS.tact entre la FraneeiJ’Allomagne c: l’Italie. 
Avec la Russie, il ne serait pas ditli île de Sont Egales à n 

Supérieures au p 
Surpassées par ai

s'entendre et, avec l'Angl «terre, on le ferait 
au détriment du " grand malade 
sont les lignes générales qui ont été, on peut 
l'affirmer, examinées et nous dirions pres
que fixées d avance dans lea réunions de 
plénipotentiaires pour le renouvellement de 
li trip’e alliance. Quant à nous, termine la 
Gazette nous n’ajouterons rien à ce q* i 
précède et ne ferons de commentaires d’a - 

mais nous croyons ne plus do 
voir dissimuler la profonde sensation qu’ont 
produite sur nous de telles annonces prove
nant d'une source aussi autorisée. "

Telles Nous offrons actuellement au 
noue servons à nos cliente un vrai 
À 5 cents la livre, c’est-à-dire à 
achètent une livre de 

i^Spécial à ce mois : une petite consigna
tion de thé de 25 cents.

lie et
Elle consiste à donner lecture, article SI BIEN CONNU notre célèbre thé.après article, du projet allemand. Lea ita

liens prêtent une oreille attentive, se con
certent entre

mrnéc passée ces beau x ter- 
n, vaut plusieurs jours de W. H<Et Réouvertet, après chaque para

graphe, disent s'il leur est possible ou 
d admettre la discussion sur ce point, s’il y 
a probabilité d une entente on ai, au con
traire, un conflit est à prévoir. Sur la base 
de cea déclarations, les articles sont répartis 
en diverses catégories : ceux qui paraissent 
devoir passer comme une lettre à la poste, 
ceux auxquels le débat semble devoir s'ac
crocher et s’aheurter indéfiniment, ceux 
enfin qui peuvent former le légitime objet 
de transactions et de compromis.

Ou voit quelle sera forcément la marche 
des négociations. Aussi quand certains or
ganes officieux, plus zélés que discrets, 
parlent dès à présent du bon succès des 
pourparlers et de la probabilité d’une 
prompte entente, ils ne trompent personne. 
Chacun sait que l’on est au début d’une 
œuvre difficile, qu'il y faudra beaucoup de 
bonne volonté et que les intérêts matériels, 
quand ils sont en antagonisme, ne ee 
laissent pas concilier par des phrases so
nores et «les banalités idéalistes.

Prix sans concurrence possibleR. J. DEVLIN. STROUD BROS. Fabricant di
NEVILLE&CO, O TT-£RUES RIDEAU & SPARKS

97 Rue Rideau. EN K1EM1M. Powlerly, le grand'maiire des Che
valiers du Travail, 97 Rue Rideau.CHRONIQUE DE PARIS

Paris, 29 sept —L’agitation a-itiwagni- 
rienne n’est "pas plutôt cal née qu’une voix 
plus raisonnable s’élève et réclame la reprise 
de Thermidor. M. Sardou, interrogé à ce 
sujet, a «lit que M. Conatane, ministre de 
l’intérieur, auquel on a attribué 1 interdic
tion des représentations, lui avait donné 
personnellement l’assurance qu’il n’avait pas 
d’objections à voir jouer la pièce, mais M. 
Sardou a expliqué qu'il fallait obtenir le 
consentement de chacun «les ministres indi
viduellement. En attendant, le Gaulois 
s’est mis à la tête du mouvement qu’il entre
tient en publiant dos conversations avec des 
personnages ayant une haute influence 'Sans 
le monde politique et dans les cardes litté
raires. Presque tous les autres journaux 
vont bientôt faire chorus, de aorte «qne, sans 
aucun doute, on reverra avant peu " Ther
midor 1 sur la scène «lu Théâtre-Françiis.

Mercredi, la foule, se trouvant déçue à 
l’Opéra, a organisé une démonstration en 
sens inverse devant le théâtre Déj izet, ou

Ferdinand le noceur. Devant le théâtre, 
plus de trois mille personnes criaient : Vive 
la France ! A l'intérieur, au moment ou le 
rideau s’est levé, on a crié : Vive Gandillot ! 
Vive la France ! Vive la Russie ! et les ma
nifestants ee sont retirée contents.

a à Montréal, cette 
semaine, accompagné du comité exécutif 
général de cette société. Les Chevaliers de 
Montréal se préparent à le recevoir digne-

Que mon grand dt 
peaux, j’offre des 
quelles en drap, 
de Ulsters, depui: 
dessus; le toutd 
rieure. Un asso 
de Linge de Des; 
et Enfants. Une 
de marchandises 
Fantaisie de Berlii 
choisi et a bon mai 
Corsets, de la Bonn 
des Mouchoirs et d 
dises de saison,
AU PLUS i
Vevez visiter net 
marquable, examii 
dises et nos prb 
propre juge et ai 
ce qui vous conv.i

/■CHEMIN DE FER

uanada Atlantique.SPECIAL
Pharmacie Rideau.Des lettre» «le négociant» «leNijni-Novgo 

rod reçue» à Saint-Pétersbourg annoncent 
que l émir de l’Afghanistan a ouvert son 
paye au libre commerce avec Li Russie. 
Cette concession serait due à l’habileté de la 
Russie et à des eadea.ix très importants 
voyés par le tsar.

vient d’arriver

8 caisses, 32 douzaines flllSill
Parfums Elegants. 

Recedes /rais.
MACKEREL Nouvean Service RapideA l’inauguration de la statue «lu général 

Faidherbe qui a eu lieu dimanche «lernicr à 
Bapaume ; M. Ribot, ministre «les affaires 
étrangères, en France a fait un discoiirs

W. .S. Loggie Brand

Mis récemment en boit s.

Sera vendu 10c par boite. 3 boites 
pour 25cts.

-ET-Malgré tout, il est à croire que l’Italie 
finira par se montrer «le bonne composition 
et par passer par les chemins que lui trace
ront ses deux a’liés. Le cabinet de Rome, 
à vrai dire, n’est pas précisément libre de 
ses r,.solutions eu la matière. Politiipicment 
il s’est trop engagé dans les liens de la triple 
alliance pour qu’il lui soit loisible d'a«lopter 
à son gré une attitude qui en entraînerait la 
«lissolutton ou tout au moins le relâchement

M. di Rudini, arrivé au pouvoir, sinon 
avec un progi anime proprement dit bien 
nettement defini, du moins avec certaines 
indications d’un léger changement d'humeur 
à la tête «les affaires, a bien vite abdiqué 
toute velléité d'indépendance en matière 
diplomatique. Il a renouvelé la triplice, il 
y a apposé
celle qu'y aurait posée XL Crispi ; il a «lcpuis 
lors semblé parfois tolérer un retour de la 
presse officieuse à des procédés de polémique 
dont on l'avait crue guérie par :a chute «te 
l’irascible collaborateur de la Contemporary 
Review et qui servent apparemment à 
justifier aux yeux de certaines classes «le 
citoyens italiens la politique étrangère «lu 
gouvernement.

Dans ces conditions, en dépit «le bonnes 
volonté» qi i ne demandaient qu’à montrer 
de ce côté-ci des Alpes qu'elles n’étaient 
point stérile», il eet bien évident que c'eet 
du côté de l’AUemague et de l’Autriche que 
l’Italie doit chercher ai possible la compen
sation necessaire de débouchée

La Ligne la Pins Courte et la 
Pins Rapide.

dans lequel il a dit :
" Désormais, la République est maîtresse 

de sa destinée. Elle a affermi sa position 
en adhérant

A
principes «le prudence et 

«1e modération. L'Europe, dont l’attitude a 
été pendant quelque temps incertaine, a 
enfin rendu justice à la France. Un souve- 

deaseins pacifiques 
et aussi ferme que la France a manifesté 
publiquement les sympathies profondes qui 
unissent les «leux pays (cris de : Vive le 
tsar : Vive la Russie .'), e la nation russe 
■'est jointe au tsar pour offrir à la France 
nne amitié cordiale. Vous savez tou» que 
ces sentiments sont réciproques. Le» inci
dent» «1e Cronstadt ont en de l’écho dan»

Prescriptions «le médecins rem 
plies avec le plus 

grand soin.

En activité le 29 Juin 1891.P. S. 25 livres de bon sucre 
pour $1.00. LES 00NV0I8 PARTIRONT DK LA GA RK DK LA 

HUE KLQIN COMME SUIT :

R HH A M L’EXPRESS DE MONTO'UU M. III» BEAL rapide arrêtant 
à toute» lea stations entre Ottawa et 

jonction du Côte 
Tronc pour l’Ouest, et à 

ms pour l’est, et 
ontréal à 11.35. 
L’EXPRESS DE MONT 

réal rapide limité n'arrêtant 
Alexandria entre Otta- 

et le Côteau, a un char réfectoir, et ar
rive à Montréal à 8.20, se reliant aux train» 
du Vermont Central et du Grand Trono 
pour ton» les points à l’Est. Portland, Ri
vière du Loup, Dalhousie, etc.
0 An D M L’EX PRESS DE BOSTON 
Z.H-U r.lfl. et NEW-YORK (pasaanb 
par le Côteau et le nouveau pont en acier | 
pour Rouse’s Point, St Albane, Saratoga, 
Troy, Albany, Boston, New-York, Phila
delphie, et tous lee points au sud, avec 
chars dortoir» de Wagner depuis Ottawa 
juaquàBoston et Ottawa et New-York. (Ce 
train arrête à toutes lea état ions entre Ottawa 
et Rouae’e Point, et se relie aussi à Montréal 
avec le G.T.R. à Côteau.)

UC8 TRAINS ARRIVERONT COMME SUIT •
EXPRESS I)E BOSTON et New- 
\ork et de tou» lea pointa inter

médiaire». Arrêt à toute» les et» tions entre 
Rouses Point et Ottawa. Laisse Boston à 
7 00 P.M. et New York à 7.00 P.M 
19 BxPrti88 raPille de Montréal, Port- 
I4.UU laud, Québec et Dalhousie. Train 
laisse Montréal à 9 A.M., n'arrête 
Alexandria sauf pour laisser des passagers 
venant des stations sur le Grand Tronc.
Q AR P M Express rapide «le Montréal,

* ilfl»Québec, Halifax, St. Jean, 
N.B., tou» lea points sur l’Intercolonial et le 
Sud. laisse Montréal à 6.15 P. M. à l’arri
vée de l’Express d’Halifax et arrête à toute» 
le» elation».

Pour toute» information» s’adresser àf 
gent Local pour la vente des Billets, au coin 
aes rue» Spark - et Elgin.
B. J. CHAMBERLIN, C. J. SMITH, 

Surin temlaot-Général 
Ottawa, 29 Juin i860.

clairvoyant «lan» pièce de Léon Gandillot,

JOHN CASEY. le Cô-BELANC.R & CIE. beau, se reliant à la 
lee train» du Grand 
Montrai avec tous 

CHARGÉ D’AFF AIRES ' le sud. Arrive à Mo

5.00 P.M.
u'à Casselm

COIN DES RUES
294 et 296 RUE DALHOUSIE.

Téléphone 621.
Il est mainten int question de «lonner à 

l'Opéra une représentation gratuite «le 
Lohengrin, mais l’opinion générale est que 
re terait une maladresse et qu’il y aurait 

En attendant, M.

V.RIDEAU ET NICHOLAS.
signature aussi ferme queno» plue petit» hameaux aussi bien que dans 

nos sphères gouvernementales.
Néanmoins ils ne n«ius ont pas fait ou. 

blier ce qui s’est passé avant et aprè . Nos 
cœurs ont été touchés par lea sentiments 
d’amitié témoignés aux marins français. 
Partout où ils sont all«4s, ils ont trouvé la 
France respectée, comme on l'a vu par lea 
démonstrations faites en leur honneur sn 
Danemark et en Suède, et finalement à Ports
mouth, où la reine Victoria en personne lee 
a reçue et leur a fait un accueil imposant et 
courtois. Ces événement» ont produit dan» 
I» monde entier une impression qui ne s’effa
cera pas. (Applaudissements).

" La France a senti qu’elle redevenait 
elle-même en ren rant dans l’é (uilihre eu
ropéen comme un facteur indispensable^ 
offrant une nouvelle garantie de paix. De 
cet état de choses est née une nouvelle si
tuation, mais cela ne veut pas dire une nou
velle politique. Ce n'est pa» au moment où 
nous sommes en position «le cultiver la paix 
avec dignité que nous nous exposerons de 
nouveau en faisant nn compromis. La 
France, ayant conscience de sa force, eet 
confiante dans l’avenir, et elle continuera à 
déployer le» qualités de prudence et de sang- 
froid qui lui ont valu l’estime des autres 
peuple». " (Applaudissements).

SLAND Home
Stock Farm,

OroiM Ile, Wayne Oe., Mlafc.!'! 
▲VAQB à FARM DM,

sûrement du tapage.
Auguste Germaine met ia dernière main à 
une opérette un trois actes intitu ée Le petit ALES ! M*Lohengrin.

HtYk VATICAN
LA FRANCE

bLa question an lieuR#mk, 29 septembre 
de réunion du prochain conclave continue à 
occuper la presse italienne , elle devient 

question européenne depuis que

McCarthy’s.
Toronto B. & M. Go’s. 
Dominion.
Carling’s.
Ont. B. & M. Go’s.

Toutes en bonne condition.

312, 314,mémo une
la réconciliation est complète entre le Va
tican et la République française et que le 
Vatican a été invité à user de toute son in-

BueWELl11.35
fluence contre la triple alliance.

Dans tous k.» cas,il n’est pas probable que 
l’on essayera de tenir lu conclave en dehor» 
«le Rome ou de l'ita'ie.

La note que le Vatican a a Iressée à ses 
nonces à Berlin et à Vienne déclarant er
roné le bruit qui avait couru au sujet de ses 
mesures prises contre la triple alliance a 
causé une vive irritation parmi le groupe 
qui poussait le pape à devenir un ardent 
adversaire de la tri| 1 • alliance. Cette note 
a produit une impre sion favorable en Alle
magne et en Autriche, mai» elle a produit 
un effet tout contraire en b rance, où l’on es
pérait avoir le Vatican pour allié. Elle a 

du Va-

/Le “Inouveaux.
^a politique commerciale lui eat imposée par 
sa politique étrangère. Elle n’a pas le choix.

L Italie ne peut reeter en l'air. Elle a 
cru dan» la plénitude de »a liberté et de son 
droit devoir élever entre son plus proche 
voisin de» barrières morale» qui n’ont pa« 
tardé, leecirconstantee aidant, à se transfor
mer en hautes et fortes barrières matérielles^ 

Son commerce ne peut se résigner à être 
refoulé à l'intérieur. D aspire, à juste titre, 
à des débouchée, à dee marché», à des profits

La raison que la session est trop 
avancée, ne tient pas debout devant 
une considération comme ct-lle-là. 
Nous avouons franchemeutqu'il nous 
est impossible d’arriver à concilier 
la conduite de Sir John Thompson 
dans cette affaire, avec le jugement 
sain et l’esprit logique dont il a fait 
preuve d’une m inière si éclatante 
par le passé ; à moins qu’il ne soit 
arrêté que M. Haggart doive dispa
raître après la session.

Logiquement nous ne pouvons 
irer d’autre conclusion.
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R. A. STARRS
B&c CIE.

61 & 63 Rue Clarence.
ISLAND HOW

boeedMly Mtuated
the Detroit River,

GATAnouveaux. D’autre part, l’Allemagne a bîr 
soin d’enrôler dan» »a clientèle douanière 
certain* Etat» du premier o* du second rang-
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dee Passager».et» aussi mal reçu» ici par la pr
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